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Beaucoup d'autres questions importantes restent encore ä traiter;
ainsi la ferrure, cpü est une Operation indispensable et de la plus
haute importance, mais qui rentre plus specialement clans les
attributions cles vötörinaires, cles ofliciers et cles marechaux-ferrants.

C'est pourcpioi nous n'entreprendrons pas de developper ici les

pratiques recommandöes, nous contentant de signaler comme excellent

guide un petit ouvrage mis depuis quelques annees en circulation

dans nos ecoles de recrues : II a pour titre, « Manuel de
marechalerie ii Pusage cles marechaux-ferrants de l'armöe francaise. »

Le harnachement et l'exercice rentrent en partie clans la question
hygieniquc ; le premier par les accidents que les difförentes parties
du harnachement peuvent causer et le second parce que, apres l'air
et les aliments, c'est l'exercice qui contribue le plus ä conserver le

cheval en santö ou ä alterer sa Constitution.
Ces questions sont reglees par les differents reglements en

vigueur et nous laissons ä plus fort que nous la discussion sur cette
partie importante du service.

Le sujet « hygiene et alimentation du cheval », que nous venons
de traiter offre encore un voste champ de travail et d'etude, car
nous n'avons donne ici que co cpü nous paraissait utile et essentiel
clans nos connaissances sur cette branche de l'hippologie appliquee
au service des sous-officiers.

Nous dirons cn terminant que, de meme que pour les autres
animaux domestiques, la santö du cheval depend entierement des soins
dont il est l'objet et c'est pourquoi nous recommandons ä nos
camarades, et ä tous les soldats auxquels sont confies cles chevaux, la
devise que nous choisissons :

« Soyez bons pour les animaux. »

Rassemblement de la VIII6 division d'armee.'

(Suite.)

Le corps de l'Ouest qui ne pouvait pas rester ä Coire meme, puisque

la position n'etait guere defendablc, occupa une position tres
forte, gräce ä quelques travaux rapidement executös, position situee
ä deux kilometres au nord de Coire et s'etendant des Masans (sur la
route Coire-Landquart) dans la direction Est jusqu'ä "Waldhaus et le
long de la lisiere du Fürstenwald jusqu'au Kaltbrunnertobel. L'aile
droite de cette position (Masans) ötait occupee par une compagnie
du bataillon 94; ä gauche s'ötenclaient deux compagnies du 95, les

1 Voir la carte du terrain des manceuvres annexee ä notre numero du
15 aoüt 1884.
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batteries 45 et 46, puis les cleux autres compagnies du 95, ensuite
le bataillon 96 ; enfin tout ä fait ä gauche cleux bataillons du
regiment 31. Le reste du bataillon 94 (3 compagnies) ötait en seconde
ligne au nord de Masans, le 3me bataillon du regiment 31 ötait aussi
en seconde ligne dans la clairiere de Campodels.

C'est dans cette position extremement forte et bien couverte par
la foröt voisine qu'on attondait l'attaque de l'ennemi. L'artillerie
avait une bonne ligne de tir sur les diverses routes par lesquelles
l'ennemi pouvait deboucher au sud de Coire et sur divers points du
sentier Maladers-Mittenberg-Coire. Le terrain devant la redoute
n'offrait pasun champ de tir de plus de 500 metres.

Corps de l'Est. Les cleux colonnes decc corps avaient de longues
et penibles marches de montagne ä executer. A toutes deux on peut
leur adresser les plus vifs öloges pour leur rösistance ä la faligue et
la diseipline de leur marche ; les chefs des cleux colonnes avaient
bien compris et exöcutö leur täche. Le regiment d'infanterie n° 29
marcha de Maladers par le Mittenberg clans la direction de Coire ; le
regiment n° 30 partit de Malix par le Pergoratobel en contournant lc
Pizokel pour marcher aussi sur Coire.

Vers midi et demi on e.nte.ndit quelques coups de feu tires par
les öclaireurs du regiment n° 29 qui, descendant du Mittenberg,
avaient pu voir tout ä coup les positions ennemies. Apres avoir fait
approclier le gros de ses troupes, le commandant du regiment
ordonna de ne pas descendre davantage clans la direclion de Coire,
mais de se diriger ä flanc de cöteau vers le nord-est pour attaquer
l'ennemi clans son flanc gauche. Mais il fallüt renoncer k ce plan ä

cause de la force de la position ennemie et attendre l'arrivee du
regiment n° 30. Peu apres on apercut au sud-ouest de Coire les tetes
de colonnes de ce regiment. Averti par quelques coups de canon
bien pointes qu'une attaque de front de la posilion ennemie ötait
impossible, le commandant du 30,no rögiment modifia ses dispositions

en ce sens qu'on chercherait ä se mettre en contact avec le 29me

et qu'on tenterait par une action commune de deloger le corps de.

l'Ouest en rejetant son aile gauche sur son aile droite. Ce plan röussit.

Les troupes se masserent presque sans etre vues sur la route
Coire-Mittenberg-Maladers ; la batterie de montagne y prit position
et commenga ä tirer vers 1 1/2 heure sur les cleux batteries du corps
Ouest. Immediatement apres, Pinfanterie attaqua l'aile gauche de la
position occupee par le corps de l'Ouest. Un combat acharne s'engagea.

La position si forte et si bien fortiliee qu'occupait le corps Ouest,
tout comme aussi la connaissance exaete des distances ne permirent
pas d'arriver ä une decision. Les deux batteries furent, il est vrai,
foreees cl'amener leurs avant-trains, mais l'infanterie put tirer le
meilleur parti de ses fortifications de campagne.

Le combat fut interrompu ä ce moment. II est evident que d'im-
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portantes fautes tactiques furent commises, notamment du fait qu'on
ne tint pas compte de Feilet du feu.

La seconde manoeuvre de brigade.

Apres une journee aussi penible, le corps de l'Est prit ses quarliers

ä Coire et environs ; le corps de l'Ouest fut cantonne ä Zizers
et en aval du Rhin des Zizers. De part et d'autre les troupes ne
manifestaient aucun decouragement; clans les cleux camps regnait
le meilleur esprit; les chefs avaient Pintime conviction qu'ils
pouvaient compter sur le zele et la diseipline de leurs troupes qui
venaient de prouver leur aptitude au service de campagne. Rien n'etait
donc plus naturel que de voir les deux dölachements montrer ä

l'attaque le meme zele que la veille. Le corps de l'Ouest voulait
reprendre Coire. Lc corps de l'Est. n'ötait pas satisfait de sa conquöte
et voulait rendre impossible toute attaque contre cette ville en s'em-
parant de Zizers et Landquart ä l'aide des carabiniers et dela batlerie
de montagne qui etaient encore ä Valzeina. C'est ainsi seulement
qu'on empecherait l'invasion directe de la vallee du Rhin ä un
adversaire qui, clans ce but, cherchait ä occuper le Luziensteig et les
defiles du Rhin pres de Ragatz.

Des le matin le corps de l'Ouest marchait sur Coire clans l'ordre
suivant :

Piögiment d'infanterie n° 32 (le bataillon 95, bataillon d'avant-
garde).

Regiment d'artillerie 2/VIII (batteries 45, 40) ambulance.
Regiment d'infanterie n° 31.

Train (1er et 2m0 echelons).
En töte de la colonne la route etait reconnue au loin par des

patrouilles de guides; tout le service de süretö avait ötö pousse en
avant directement au sud de Zizers et arriva sans encombres
dans la direction de la Masanser-Rüfe, oü une patrouille de guides
tomba sur cles eclaireurs ennemis vers 9 1/2 heures. C'est ä ce
moment qu'on entendit les premiers coups de feu. Rappelons encore
que le bataillon d'avant-garde avait dötache deux compagnies en
extreme avant-garde, l'une sur la grande route, l'autre sur le chemin
Zizers-Tr immis-Fürsten walcl.

De son cötö le corps de l'Est n'avait point choisi Ja route principale
mais arrivait par le chemin dont nous venons de parier sur Trim-
mis. Sur la grande route on avait seulement envoyö une compagnie
du 90mo bataillon coinme compagnie d'extreme avant-garde. C'est ä

cette compagnie epie se heurterent les guides du corps de l'Ouest.
L'ordre de marche du corps de l'Est etait le suivant:
Bataillon 90 (avant-garde);

» 85;
Batterie de montagne;
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Bataillon 86;
» 88 ;

» 89.
Le bataillon 87 ötait detache comme flanqueur de droite de la section

Coire-Campodels-Fürstenwald-Buchwald-Bruderhaus-Trimmis.
A premiere vue il parait que cet ordre de marche est non-seulement

anormal, mais encore absolument fautif, puisque les bataillons
de deux regiments etaient intercales les uns dans les autres. Et
cependant en examinant les choses de pres, il est facile de justifier
ces dispositions : un combat devait necessairement s'engager,
puisque cette marche en avant avait un but eminemment offensif.
C'est en pensant ä ce combat que le colonel-brigadier avait groupe
ses bataillons comme il vient d'etre expose; il fallait songer ä soutenir

le bataillon lance isolöment ä droite qui pouvait tomber sur un
fort detachement ennemi. Dans ce cas, le bataillon 85 du möme
regiment ötait Jle plus rapproche, ensuite Ie bataillon 86 egalement
appartenant au meine rögiment. Les bataillons 88 et 89 pouvaient
suivre immediatement le bataillon d'avant-garde et ainsi le rögiment
normal ötait rötabli sur les deux ailes. Pourtant il me semble que la
batterie de montagne eüt öle mieux ä sa place ä cötö du bataillon
d'avant-garde. Mais tous ces points sont discutables.

Les coups de feu öchangös aux extremes avant-gardes ainsi
qu'aux ailes opposöes donnerent aux deux dötachements l'idee epie
le combat pourrait bien eclater dans le terrain d'eboulement sis entre
Trimmis et la « Masanser-Rüfe ».

Des deux parts on eüt la meine idee, parce qu'ä peu pres
simultanement on fut informe par des patrouilles de cavalerie de la
presence et de la force approximative de l'adversaire.

Voici les ordres que donne le commandant du corps de l'Est : la
brigade debouchera de la foret, le regiment 29 au sud-est de la route
avec la mission speciale d'attaquer Paile gauche adverse ; la batterie
de montagne ä cheval sur la route ; le regiment 30 aile gauche
appuyant sa propre aile gauche ä la grande route Coire-Zizers. Les
trains de combat et de bagages restent aux emplacements qu'ils
occupent. Dans leur ensemble ces ordres constituaient une formation
par aile de la brigade. Les deux regiments ne se deployerent pas
ensemble; le regiment 29 mit en premiere ligne deux bataillons,
le rögiment 30 seulement un.

Le corps de l'Ouest s'etait de möme deploye par ailes; mais tandis
que Paile gauche (regiment 32) prit rapidement position, le
rögiment 31 resta en arriere ä l'aile droite. De meine Parlillerie du corps
de l'Ouest resta invisible. Le rögiment 32 avait des lors ä supporter
seul l'attaque impötueuse du corps de l'Est. II dut bientöt reculer.

Des 10 h. 50 m. ä 11 h. 30 il y eut cessation de combat.
Alors le corps de l'Est attaqua ä nouveau en conservant la forma-



REVUE MILITAIRE SUISSE 537

tion precedente avec la seule modifieation que le regiment 30 mit en

ligne un nouveau bataillon. Entre temps, le rögiment ennemi 31

avait pris position de meme que les cleux batteries.
Le regiment 30 fit une demonstration frontale contre la ligne

ennemie. Le regiment 29 attaqua avec energie le regiment 32 en le
debordant sur son aile gauche. La batterie de montagne attaqua de
front et domina d'une position tres eievee la position occupee par la
batterie de campagne ennemie. Apres un tres court engagement eile
forca la batterie ä amener ses avant-trains et ä partir au grand trot.
Une attaque generale de toute la brigade contre le corps de l'Ouest
termina le combat.

On se rappelle que le corps de l'Est avait detache des Ja Sclianfigg
le bataillon de carabiniers 8, une batterie de montagne et une ambulance

de montagne dans Ja Valzeina. Dans celte journee le dötachement

marcha de la Valzeina sur Sayis, pour delä aussi prendre part
au combat dont le bruit ötait parvenu jusqu'ä lui. Malheureusement
il ne le put pas, parce que l'action marcha trop rapidement dans la
vallee du Rhin et que le dötachement craignit de tirer sur ses propres
Iroupes qui se preparaient ä utiliser leur victoire.

Aprös ces penibles manceuvres, le divisionnaire aecorda aux
troupes un jour de repos ; puis vinrent les manceuvres de division.

Premiere manceuvre de division.
La division tout entiere ötait entröe en ligne. Le rögiment de

dragons 8 etait cantonne ä Igis, Trimmis, Marsans, Maienfeld. Les
regiments d'artillerie 1/vin et 3/vm ötaient ä Coire et Malans.

En outre, les bataillons d'öcole 0 et 7 designes comme, ennemi
furent cantonnes ä Ragatz, Maienfeld, Jenins. Leur effectif etait
presque double de celui cles bataillons de la division.

Voici quelle ötait l'idee speciale pour la manoeuvre de ce jour : le

corps de l'Ouest compose pour la journee de la compagnie de guides
n° 12, d'un escadron du regiment de dragons n° 8, du bataillon de
carabiniers n° 8, de deux bataillons de recrues, du regiment d'artillerie

3/vm et du bataillon du gönie n° 8, repousse avant-hier de la
position de Trimmis, est stationne sur la rive droite de la Landquart.
Le corps de l'Ouest savait que l'ennemi avait subi le 13 septembre
des pertes importantes et ötait concentre autour de Coire ; de plus
on le disait quelque peu demoralise. Ensuite de ces faits le commandant

ordonna qu'on prit. immediatement l'offensive contre Coire.
Quant au corps de l'Est, la Situation que lui avait fait le 13 au soir

le combat de Trimmis ötait teile qu'il ne pouvait songer ä une
marche en avant sans nouveaux renforts. Ces renforts arriverent de
teile maniöre qu'alors la division se trouva au complet. Ici aussi on
ordonna pour Je 15 une marche en avant: les cantonnements du
14 indiquaient avec la derniöre övidence que la rencontre devait
avoir lieu autour de Zizers.

35
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Le 15 au matin, le corps de l'Est s'avanca en une longue colonne
sur la route Coire-Zizers-Landquart, eclairant minutieuscment sa
marche et masquant ä l'ennemi ses mouvements. L'avant-garde ötail
composee connue suit :

Deux escadrons de dragons ;

Bataillon 92;
Un regiment d'artillerie;
Bataillons 91 et 93.

Le gros ötait forme clans l'ordre suivant :

Regiment d'infanterie 32;
Un regiment d'artillerie;
Brigade d'infanterie XV;
Deux batteries de montagne ;

Lc train.
A 8 heures les eclaireurs cles cleux corps etaient en contact ot lo

teu commenca. De part et d'autre, le feu de l'artillerie obligea l'infanterie

ä se deployer. Le combat d'artillerie dura un certain temps ;

c'est le rögiment d'infanterie n° 31 qui commenca le combat d'infanterie.

A 11 heures, toute la premiere ligne ötait au feu. Voici
comment ies corps se presentaient aux regards de Pcbservateur :

Quatre balleries. li. 92, b. 93, b. 80 (2 compagnies), b. 87, b. 91,
b. 85.

Rögiment 32 Regiment 30.
Ratteries de montagne 01, 62.

R. 82 (2 compagnies).
Le bataillon 91 engage des le commencement annonca ä 11 lieures

et quelques minutes qu'ötant engage des le debut de l'action, il
n'avait plus de munitions. Ensuite de cette communication, lo
lieutenant-colonel Gallati fit avancer le bataillon 85 pour relever le 91,
qui alla se placer clans cm terrain couvert en seconde ligne du
rögiment 31.

A 11 1/2 heures, attaque generale qui obligea le corps de l'Ouest
ä reculer.

De 11 3/4 h. ä 1 h., armistice. Les troupes se concentrerent el
prirent un petit repos bien mörite.

AI h. 5 m., nouvelle attaque du corps de l'Est. Le but de la
journee, savoir repousser l'ennemi derriöre la Landquart, n'etait pas
encore atteint.

Les regiments 30 et 32, ainsi que les cleux batteries de montagne
qui n'avaient pris qu'une faible part au premier combat furent mis
en premiere ligne. En seconde ligne, venaient les regiments 29 et 31.

Voici donc la disposition des corps :

B. 90, b. 95, b. 94. * B. 90, b. 87, b. 88.
Deux batteries de montagne.

R. 31. R. 29.
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Un combat cles plus intöressants s'engagea. Pen ä peu Ie corps de
l'Est, qui avait bien prepare par un feu efficace l'attaque generale, se
sentit oblige de renforcer son extreme aile droite pröcisement pour
pouvoir mener ä bien l'attaque decisive.

Le bataillon 85, du regiment 29, tut commande dans ce but et la
position ennemie fut enlevöe avec döcision et energie. Vu la
configuration du terrain, on ne put utiliser Partillerie du corps de l'Est.

La seconde manoeuvre de division.

Voyons d'abord la position respective des cleux corps en presence.
Battu la veille, le, corps de, l'Ouest ne pouvait epie commencer sa
retraite. Trois routes s'offraient ä lui : ä l'est dans le Prättigau; au
nord par le Luziensteig; ä l'ouest. par le Rhin sur Ragatzet Sargans.

II ne pouvait guere ötre question d'une retraite dans le Prättigau
parce qu'elle aurait conduit ä une captivitö presque certaine. En

effet, suivant l'idee generale ä Ia base des manoeuvres, toute l'armöe
de l'Est marchait dans le Vorarlberg dans la direction du Rhin. La
retraite par le Luziensteig n'etait pas possible, parce qu'elle aurait
conduit l'armöe entre cleux feux.

Restait la retraite sur Ragatz.
Quanl au corps de l'Est (la division) il ötait dans la Situation d'une

armee victorieuse döcidöe ä profiter sans retard de la victoire. On se

preparait donc ä passer le Rhin et ä attaquer Ragatz.
(A suivre.)

Societe des Officiers de Ia Confederation suisse.

Section vaudoise. (Sous-section de Lausanne.)
Circulaire du Comite.

Lausanne, le 20 novembre 1884.

Monsieur et eher camarade. — Lc Comitö cantonal nous transmet
la liste des sujets de concours pour l'hiver 1884-85.

Jusqu'ä ce jour nous avions l'habitude de dösigner des commissions
pour l'etude de chacun de ces sujets; ces commissions faisaient
rapport dans les söances de la sous-section.

Malgre les bons rösultats que ce systöme a donnes pendant quelques

annees, il ne laissait pas de presenter un serieux inconvenient.
Le Comitö n'avait pas d'infonnations süffisantes sur les aptitudes ou
les goüts de tous les membres de notre Sociötö ; Ies commissions
etaient nöcessairement choisies im peu au hasard; le Comite risquait
de se, priver inconsciemment du travail de tels ou tels officiers qui
n'auraient pas mieux demande que de mettre la main ä la besogne,
pendant que d'autre part, il se heurtait ä des refus categoriques,
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